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' Uti souffle s’est élevé sur la ter­
re de France....

Evoutez.... ?
Il passe!....-il passe!....
Souffle fait de mille choses__,

souffle montant de la terre enco­
re déchirée des champs de ba­
taille...., souffle s'élevant des tom­
bes récentes et des tombeaux loin­
tains'..., souffle fait' des injusti­
ces et des persécutions—., souf- 
ffe de l’Est, haletant de toutes l’in 
flignatiçn d’une province trompée, 
de toute l’anxiété d'un pays qui, 
de. nouveau, voit le Rhin s’em­
pourprer.... souffle de la race qui, 
d’instinct, tend vers sa survie...., 
souffle de partout....!

Il passe le spuffle.... Il va....! il 
vient
crie.... Là; il explose....

U mà. Г ;

УІ

' 1
■

wÊÊm
ущШВштшт І

?

І LE TRAVAIL du DIMANCHE \HW»
g est conservé délicieusement frais dans des 
g paquets cachetés de feuilles d'aluminium. 
| Ne se vend qu'en paquets. Faites-en l'essai ! 
OOOOOOOOOOOOOOdBOOOOOOOOOOOOOQOOonnnnnivwMHTOOflOCoi

AVRIL, .

Ricre tu fais bâtir ta maison le dimanchej*
Pour en jouir plus tôt, ta volonté retranche 
Â cinquante ouvriers et prière et loisir ;
En vain l’églisf s'ouvre, en vain Dieu les appelle ;
Il fau# tourner la grue et remuer la pelle;
Tu le veux, il suffît; leur loi, c’est ton désir.

Si l’un d’eux, par hasard' soucieux de son âme.
Un chrétien méditant çe que sa foi réclame,
Laissant là le travail, s’en allait prier Dieu,
Tu lui dirais: “S’est bien, mais quitte mon service.
“Tu veux servir ton Dieu, <^e ton Dieu te pourrisse. 
“Moi, je t’ôte l’asile, et le pain et le feu." -

Ils doivent t’obéir jusque dans tés manies,
Ejt, sans plus de façon, tu les excommunies 
Pour le moindre refus à ton moindre décret,
Puisque tu ne crois pas, aucun d’eux ne doit! crédrel 
Pourtant, tu leur permet de jurer et de boire 
Et d’offrir le lundi leur paye au cabaret.

Mais le jour du Seigneur, il faut que dès l’aurore 
On travaille, et le soir que l’on travaille encore ;
Il faut que ce jour-là l’homme plus hébété.
Etalant sa misère et son ingratitude.
Par le bruit du travail, ce chant de servitude,
Insulte en plein soleil Dieu qui l’a racheté.

Tu le veux, on le fait. On 'e fait! pour ton compté,
La foi cède à regret, la na ure se dompte.
L’ouvrier en haillons, prend son outil pesant.
La foule autour de lui se promène parée,
II sent qu’il est captif sous sa vile livrée,
Captif d'un maître dur et d'un fort malfaisant.

. Oh ! riche ! prend bien garde à ce train que tu mènes ! 
Ces sombres ouvrierst ces machines humaines 
Forment d’étranges voeux, au temps où nous vivons, 
Prends garde de semer d’elfroyables récoltes.
Si les bras sont soumis, les coeurs ont des révoltes,
Il faut payer Dieu.cc que nous lui devons.

Les crois-fo tes amis, ces "ens à rude écorce ?
Les crois-tu peu nombreux, sans envie, ou sans force 
Entre eux, de leur travail i's augmentent le taux;
Et lorsqu’ils ont fini la besogne accablante.
Comme des créanciers, d’une démarche lente
Ils s’en vont pleins de haine, emportant! leurs marteaux

Premier Quartier, les 1—^0 
Pleine Luné, le 8 

Dernier Quartier, le 15 
Nouvelle Lime, le 22 ",

FETES RELIGIEUSES
OOOOOOaOBOOOOttbOOOOOOOOOOOOOOOoooooooOOOOOOOOO ТП 1 De la férie^

2 S. François de Panlt, enf. 
3j N.-D. de Pitié, dbl. m*j.,
4} S. Isidore, ev., cnf. et doctf»

ШШштRAPPELEZ-VOUS
», QUE SI

'«Q bS fl
йv.Là, il murmure.... Là, il s. r

- . HTT Des Rameaux,xx Ш.L. 6 De la férié,
M. 7І De la férié,
M. 8} De la férié,
J 9| Jeudi-Saint,
V.. 10І Vendredi-Saint Fête légale 
S. 111 Samedi-Saint,

■

L. " 13] De l’Octave.dbl. I cl.(Fête
légale),

. M. 14 De l’Octave dbl. 1 cl.,
M. 15] De l’Octave, semid. privil., 
J. 16 De l’Octave, semid, privil., 
V. 17| De l’Octave, semid, privil., 
S. L8| De POctave, semid, privil»

Quasimodo,

Chaque paroisse où il y a un 
prêtre sent frémir...., crier le 

Garde à vous.... ! à son clocher. 
Les chrétiens, hier poussière 

dédaigneusement écrasée sous 
'es pieds des sans-Dieu s’organi­
sent.... enfin! о

Organisation...., mot tant de 
fois prononcé!.... Le souffle en a 

■Les Unions paroisiales surgis- 
r.uscité la réalisation, 
sent! partout.... Puis elles e fédè- 
-ent en chaque diocèse, et lès dio­
cèses se fédèrent entre eux.

Déjà,, elles forment* une mas­
se...., quelle masse!.... Un mur vi­
vant de poitrines chrétiennes.— 

Songez donc!.... Le seul diocè­
se de Paris compte 180 paroisses 
dont certaines ont des Unions de 
500...., 800-, 1000 homines. Mu! 
ipliez ces chiffres par toute la 

France et les colonies.... Enten­
dez les pas...? C’est le catholicis­
me qui s’avapce....

■ ■
Vous avez besoin de la POLICE, 
téléphonez au numéro

h fin
Цю

153-3
• Vous voulez appeler les PÔM- 

3} PIERS, téléphonez au numéro
Ж

Л шш153-2llj

ЩУ l'i CS, Vous voulez des VIANDES ex- 
jrm 1 IIX. cellentes, du POISSON tou- 
'ІЖаЗтяу jours frais, téléphone
SJW 18-11
MICHAUD & BELLEFLEUR
PQOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOO

ez au numéro

De la férié,
M.[21| S. Anselme,év.,cnf. et! doct, 
MJ22| S. Soter et Caius, mart»
J. !23| S. Georges, mart.,
V.|24l S. Fidèle, Sigmar, mart.,
S. (251 S. Marc, évang»
D.;26| 2è apr. Pâques, Sutanlté 

I de I'Annonciatioa djfrda B, 
I | V, M»__________ » t

L. І27Р De la férié, ! У 
MJ28I S.Paul de ta Croix.,caf..
M. '29j Solennité de 8-joeep«U>a- 

I I tron de l’Eglise uuivfifMle,
J. |J0| SteCatherine de Sienne,vg.

lîOjours écoulés. '
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Il s’avance, masse homogène.
Son ciment n’est pas le désir 

du pouvoir...., pas l’argent...., pas 
la politique..... mais la seule dé­
fense religieuse.

Après avoir été piteusement ? 
'a remorque de partis qui l’ont 
ou jours trahi—

Après" avoir mis jadis toute sa 
-onfiance en de vieux fauves,qui 
îe daignaient lui accorder leur 
iroteetion qu’à l’heure juste où 
.•ux-mêmes devaient des descen­
tes du lit— -

Après avoir ajusté se's espoirs 
t la mesure des sarcophages de 
-erfaines momies—, la masse ca­
hotique redevient ellemême.

Elle se reconnaît et elle croit 
en elle.

i "SaîSSS»Vi:
\

її * S. LAPORTE
PHOTOGRAPHE

Seul agent pour le Madawsaka

v1 CANADIAN KODAKCo.
-- 'a*»» 'vit.■,

Kodak Automatique qui donne l:histoire de 
toutes vos poses. Poudre à développer. Pelli­

cules ou Filmes.
Albums, Boîte à développer, Assortiment 

complet pour les Amateurs.
Liste de prix envoyé sur demande, aussi que 

■Catalogue.
— AGRANDISSEMENT — 

Portraits au Crayon, Couleurs, Spécial

Salon de Musique
J’ai aussi un département de musique où vous 
pouvez vous procurer tous les instruments de 

musique.
| Musique en feuilles, chants populaires anglais et 

français.
Votre commande par la malle • •

Sera l’objet de notre meffleure attention.

Л j
wœM

K •li

щЩШ
ЩтШEt moi, dont là maison n’est point! sur cette terre? 

Moi qui suis jci-bas simp'ement locataire,
Riche, pour toi j'ai peur. Je regarde au delà,
Leur marteau à la main, c;s forçais du dimanche, 
Un dimanche pourront chercher quelque revanche— 

Dies irae, dies ilia!

LvnOpnidtiiceéai
des incendies

Щ
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Formidable pas sa seule résis- 
•ance passive, déjà elle dépasse
:ette,. Résistance.

Le souffle la,pousse en avana ... 
Val-

Mais elle veut avoir, dans son 
•ays, qu’elle a défendu comme 
out le monde les droits de tout 
e monde. Et—, temps nouveaux! 
-.Ceci, elle le vçut, d’une vôlon- 
é désormais infrangible, car elle 
lit sur qui et sur quoi ellé peut 
"appuyer.
Elle a des chefs religieux, gar 

:ena de son orthodoxe.
Elle a des chefs civils pour son 

ction civile....
Elle a surtout! un programme

â

Lorsque vous quittez votre fer 
a repasser pour quelques instants, 
enlevez à chaque fois le courant 
électrique! Votre maison peut 

être détruite parce que vous au­
rez négligé ce petit détail.

Louis VEUILLOT.

simple où 1 on ne peut plus cou sans la permission du Père !. .. 
per un: cheveu en 8, 16,, 32, puis- crois L... Je crois!— 1 
que ce programme est unique xx
ment religieux. Sans le soufflé sans cesse gran-

_ , , xx lissant, la masse s’accroît tour
Soulevée par le souffle qui pas- 'e jour. 

іє, cette masse a donc la directive Elle .s’accroît, parce qu’elle ra­
ie sa force. 'onne non plus individuellement.

Si chacun balayait devant sa -nais massivement.
>orte, la ville serait bientôt pro- Chaque jour, en France, elle ac-

:roche de belles âmes qui igno 
Chacun va balayer devant la aient— ou d'autres qui revien- 

*‘“ne- , . icnt déçues du pays de la Haine—
Ç’est^à-dire que chacun devra ‘îlle recueille tout ce qui ne veut 

agir et .ne compter sur . les autres nas mourir, 
lu’après avoir épuisé toutes ses Elle a aujourd’hui des néophy- 
lossibilrtés immédiates et person- es ardents, comme aux premiers Je ne le crois pas.
,e!!“ ,d action- , ûqcles. Des communistes frap- Faudra-t-il que Dieu te remet-

Si, dans toutes lues. paroisses, rient, pour y entrer à la porte des te sur l’enclume de la' souffnùr» 
-hacun remplit ce devoir, notée Grands Séminaires : “C’est Vous, pour te forger.... te cohérer en- 
pays, bientôt, redeviendra plus iui avez les parples dé: la vie é-f. core davantage ’>
РГ?РГЄ- . Faudra-t-il mfene que ton sang

La masse catholique aura mêmé —Pourquoi, vous, Breton, ne coule, comme tant de fois, au tra- 
ane conscience de passé. cnez-vous pas avec nous.... ? de- vers des siècles, il « coulé ?Cê-

Elle n’achètera que ces jour- nandait un jour le sous-lieu te- ci est le secret’ de Satan et rU 
naux à elle, sachant que, acheter nant Déroulède à Renan. Dieu. ”
'es autres, c’est donner, chaque Le vieux sceptique souleva ses 
matin, iles cartouches à l’ennemi, grasses paupières :

Et par autres, j’entends lesl —Jeune homme, la France se"bien: 
mauvais— et surtout tea neutres,I meurt, ne doublez pas «on ago-J P1U$ Vous serez '
plus mauvais que les mauvais, (nie!.... Plus vous ««ez 1.
■ L* Xerr= n'«st P*5 grand,mais i Quarante années après, son pe- Plus vous serez en haleine*ton 
elle bon» dans son verre! I tit-fils Psichari. le chapelet à la jours ,. Z,
- . , 'main, gagnait la bataille de U riteront Z,
Toujours sous le souffle qui .Marne. . І т „,r onensive.parcourt le pays, la masse devant j II la gagnait avec son sang-1

fière en pensant qu’elle possède mais U la gagnait 1 , . I Unions paroissiale de toute la
un Credo magnifiée....  un idéal xx ! France et^ tWe W
pins magnifique encore. | Poussière d’hier... . | danî ht

Elle «« que “croire” n’est pas Mas* formidable catholique... brièr, inte^îfee ^ 
seulement une vie, mais encore mas* croyante..., masse au- Heure vetre mte"
une aristocratie, car on ne vaùt jourd’hui organisée... mas* où, On "ne donne oas ce ouVm a*.

Aujourd'hui, elle ГмЬоге tion de la race et l’éternelle jeu- 4 Çoycz do^ chrét  ̂ '
То,...., tu crois au fumier? nés* de l’Egli*, inlassable “ro- tiquemcnt LL"s c
“°*ï; IrnfTiî teueuee" de tous aea adversaires fonds dinteUhrence

tes je croîs àà la vie éternelle! . ..comment, sur la terre de Frait- Et nuis g
Je crois au Dieu infiniment ce, gagnerais-tu ta bataffle....? Raronncz! rayonnez I

beau et bon!.... Je crois oue pas La gagnerais-tu par ton мш уоппмГ "" r,yonnez! **Z 
un oiseau ne tombe sur la terre geste de bon géant qui s’éveille? У pjcrre L’Ertoftt
кія» •
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Assurez-vousІ . . .. avec «“e agen­
ce de la Hartford Insurance Os» 
ensuite faites tout en votre pou­
voir pour éviter les incendies. 
Etes-vous suffisamment protégé 
contre les incendies.

J B. MICHAUD,
AGENT

Edmuadston. W. B» Phone 3-11

!

S. LAPORTE, 
Edmuüdston,I tSI
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Cormier & LeBlanct
1
і

m
ASSURANCES DE TOUTES S0R1Bl

.£ j
t Wt THE PALATINE INSURANCE C0. І

I Mais, XXL .
catholiques sachez-lcLa Plus Grosse Compagnie 'd’Assurance-Feu au Monde 

Nous en Sommes les Seuls Représentants Autorisés à Edmundston 
Nous représentons aussi plusieurs autres Compagnies pour 

le Feu, toutes de première classe et dont les finances sont très en­
viables. .

I•%: ■

Si

XX

THE MUTUAL UPEri CANADA

te de meilleur marché en Assurance-Vie
NOUS SOLLICITONS VOTRE PATRONAGE

A.-J. LEBLANC 
Edifice Madawtska

K

kwSSÈ
. ..

f s K -. '  —*

Mav n гпвмігаflUXe Ho LUKmlfcR,

B—:

I

'

Ж-î- -!•I
et de eçédr.

»
..................... .. ............ ..

f . % Щ >j■

. v ■

-у і • :

V:
ш4 Й Шй

: ' Шегй ті : •••>%

т....

л
\vv.
'Vf;

ш
ЖтВ

V

шнт
4 *

'v--/

•, /•-> -/-:;'4 ШЦЩїії

мттштвВиг

... - 4 tzfclS

В%
ж,.

т-

_ m zi

.

!>
' ' '

9


